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Chère Sylvianne VILLAUDIERE, un grand merci pour ta  présence aujourd’hui, 
Cher Gérard ROUGIER, je te sais attaché à notre Rég ion et je sais, aussi, combien tu apprécies 

la fonction des structrues fédérales déconcentrées dans les territoires, 
Chère Lauranne PIERRE, depuis quelques mois, à la s uite d’Aurélien DIDIER et de Laura 

CHEMARIN, nous avons arpenté la ligue pour accompag ner le potentiel et la richesse de nos 
clubs. Merci pour ton investissement et ta délicate sse, 

Plus largement, j’adresse ma reconnaissance à toute s les personnes présentes à nos côtés ce 
matin, ils sont nos amis du quotidien. 

Chers membres du Comité directeur de la ligue sorta nts à qui ultérieurement, par une autre 
voie, j’exprimerai ma gratitude.  

 
 

Je ne vous cacherai pas le bonheur que j’éprouve à effectuer mon dernier discours, le 320ème, après 12 
années de bénévolat intenses consacrées à la cause du golf en Région Sud Provence Alpes Côte d’Azur 
et plus largement à la ffgolf. Ce plaisir je le partage avec la fierté du devoir accompli en symbiose avec des 
compagnons de route au capital de talent, de dévouement et de compétence d’une qualité exceptionnelle 
qu’ils soient bénévoles ou salariés au sein du Comité directeur de la ligue, des bureaux directeurs des 
Comités départementaux, des directions, des académies d’enseignement et des associations sportives 
des clubs affiliés et du golf d’entreprise mais, également, auprès du corps arbitral. Vous comprendrez que 
je ne citerai nominativement aucun d’entre eux de peur d’en oublier un seul. Avec eux, avec ce collectif, 
on peut affirmer « que ce n’est pas la perle qui fait le collier, c’est le fil ». Je le dis du fond du cœur, ce fut 
un honneur et une immense source de satisfaction de travailler à leur côtés au service des clubs et des 
licenciés. J’en profite, évidemment, pour rendre un hommage particulier et saluer la valeur emblématique 
et l’engagement exemplaire de plusieurs d’entre nous qui ont été de grands serviteurs, pendant des 
décennies et qui ont écrit de belles pages de l’histoire de la ligue régionale de golf qu’ils quittent 
définitivement aujourd’hui. Respect et amitiés à eux. 

 
Animateurs de la politique fédérale dans notre ressort, nous avons, ensemble, chacun des membres 

du Comité directeur de la Ligue, porté haut les couleurs du golf provençal, alpin et azuréen dans la lignée 
de nos prédecesseurs et de nos regrettés disparus.  

 
Notre engagement a été total, loyal et désintéressé tant dans l’action que dans la réflexion sans attendre 

de signes de reconnaissance de quelque nature que ce soit. L’exemplarité en toute chose nous a guidée. 
La disponibilité et la proximité ont été nos modes d’action pour accompagner les acteurs de terrain 
considérant « que l’on ne reçoit qu’en fonction de ce que l’on donne ». La conception d’un Projet 
stratégique pertinent « pour savoir où l’on veut aller », la rénovation de notre communication « pour corriger 
les préjugés et faire rayonner la communauté du golf, la structuration partielle de notre gouvernance « pour 
optimiser notre fonctionnement sur le chemin de l’efficience » et, enfin, l’énergie déployée dans la 
prospection de ressources ont permis de belles avancées, même si, dans ce domaine, nous savons que 
« pour déplacer une montagne, on le fait en déplaçant de petites pierres ». Nous avons, ainsi, gagné en 
visibilité et en crédibilité vis-à-vis de nos partenaires Gestionnaires de club et Présidents d’Association 
sportive, mais, aussi, auprès des institutionnels, des responsables du Mouvement sportif de la Région Sud 
et de nos sponsors comme « Golf des Marques » avec lesquels nous avons noué des relations de grande 
confiance. 

 
Mais, d’une manière générale, nos résultats sont surtout perceptibles dans les trois volets qui fondent 

notre ambition : le sport, le développement et la transition écologique. Nous savions, à cet égard, comme 
le disait Francis Blanche « qu’il vallait mieux viser la perfection et la manquer que viser la médiocrité et 
l’atteindre » ou alors « qu’il fallait viser la lune, parce qu’au moins, si on échouait, on finirait dans les 
étoiles ». 

 



 

 
 

 

 
C’est, ainsi, qu’en matière sportive, les étoiles ont constitué une constellation dans le ciel de notre ligue. 

Combien de championnes et de champions de France sont issus de nos écoles de golf, de nos comités 
départementaux, de nos centres d’entraînement régionaux. Combien d’équipes de club et d’entreprises 
ont performé sur l’échiquier des compétitions fédérales de haut niveau. Combien de Gounouilhou, de 
Golfers ou de Coupe d’Europe  remportés ? Chez les plus jeunes, combien de podium atteint lors des 
Interligues ? Combien de jeunes espoirs ont intégré les deux Centres de performance de la ffgolf. Les 
indicateurs de performance jeunes illustrent, dans ce domaine,  la 1ère place de la ligue ? A l’évidence, 
c’est le fruit d’une stratégie efficace qui laisse à penser, comme l’évrivait Alphonse Allais « qu’il faut croire 
aux roses pour les faire éclore ». Enfin, nous avons cru, avec certitude, qu’en formant des arbitres de 
qualité, en étalonnant les parcours et en offrant, chaque année, plus de 70 compétitions arbitrées, pour les 
compétiteurs et compétitrices de la Ligue « il ferait toujours beau au dessus des fairways ». Cet ancrage 
de la Ligue parmi les meilleurs est à mettre à l’actif, pour l’essentiel, de notre directrice de ligue, pierre 
angulaire de l’édifice, de notre équipe technique régionale, de nos commissions sportives et arbitrales et 
à quelques entraîneurs et enseignants qui font preuve d’un engagement fort mais aussi d’un 
professionnalisme toujours plus efficace. 

 
S’agissant du chantier du développement, malgré la pandémie singulière de la COVID et les enjeux 

climatiques, le nombre de licenciés n’a cessé de croître pendant les deux dernières mandatures, 
démontrant l’attractivité de notre région et les efforts renouvelés pour former de nouveaux golfeurs. Avec 
46800 licenciés qui irriguent tout le territoire, la ligue se maintient à la 4ème place en France en nombre total 
de licenciés comme en nombre de jeunes de moins de 19 ans. « Sur la route de l’excellence, il n’y a pas 
de limite de vitesse », conseillait avec sagesse Michael Schumacher, la ligue doit appuyer davantage 
encore sur l’accélérateur pour pouvoir atteindre son objectif de 50000 licenciés dans un avenir proche.   

A ce titre, si « tous les moyens sont bons quand ils sont efficaces », je soulignerai la pertinence de la 
mission fédérale de visites annuelles des 72 structures de la ligue, plus de 500 rencontres à l’actif du 
Président de la ligue, pour engager la concertation avec les dirigeants, accompagner les démarches de 
promotion et le développement en respectant l’identité et en évaluant les préoccupations de chacun. Le 
soutien fonctionnel et financier apporté aux Comités départementaux et au récent Comité territorial Alpes 
Provence, dans le déploiement de leur stratégie au profit des jeunes, du golf scolaire, du handi et du 
paragolf, du golf santé et du golf d’entreprise a donné de la cohérence à notre dispositif comme, d’ailleurs, 
les actions engagées au profit des médias et des organismes du tourisme et du monde économique de la 
région mais, aussi, les opérations majeures de promotion du golf lors de la Ryder Cup, des Jeux 
olympiques ou autres opportunités. 

Pour autant, il est observé un vieillissement chronique de la pyramide des âges, une parité 
homme/femme limité à 30% et une réelle inertie dans la création de nouvelles structures golfiques. Il s’agit 
des enjeux de demain qui n’ont rien d’accessoire.  

  
Dans le champ de la transition écologique et de la préservation du patrimoine des golfs, la ligue a tenu 

ses engagements notamment si l’on juge le nombre de clubs engagés dans le programme « Golf pour la 
biodiversité » en particulier le golf de Vidauban qui a initié ce programme avec le MNHN et le golf de Terre 
Blanche qui a été le 1er en France à être labellisé « Or ». On retiendra les journées de dialogues consacrées 
à l’écosystème des espaces golfiques et à la lutte contre les incendies, les interventions auprès des 
collectivités territoriales, les réunions avec l’ADEME, le Comité régional de la Biodiversité, le Congré 
national de la nature, les Etats généraux de l’eau, les échanges avec les services de l’Etat notamment 
dans l’élaboration des Arrêtés de restriction d’eau, les échanges avec le groupe éco innovation de la ffgolf, 
la mise en œuvre de la Charte des 15 engagements éco-responsables, le déploiement du logiciel 
« platform golf », l’élaboration d’une stratégie RSO de ligue, les opérations de sensibilisation à la 
biodiversité des enfants des écoles de golf, enfin, la diffusion de goodies durables (gourdes, tees, cendriers 
jetables…). 

 
 
Ainsi, la ligue que nous quittons est, à bien des égards, en ordre de bataille et ses comptes sont 

équilibrés. Sans nous départir d’une position d’humilité, nous en sommes fiers mais nous aurions voulu 
faire plus encore. Malgré notre investissement formidable, consommateur de temps et d’énergie, nous 
mesurons l’étendue du travail qui reste à accomplir. Nous savons qu’il est impossible de tout maîtriser, 
nous avons usé de l’ensemble des possibilités qui nous étaient offertes, sans préjuger de ce qui nous a 
échappé. Evidemment, au moment de tourner une page d’histoire, nous avons quelques regrets : regret 
de n’avoir pas pu mieux structurer la professionnalisation de la ligue et des comités majeurs face à un 
désengagement et un amateurisme palpable du bénévolat, regret, ensuite, de n'avoir pas pu convaincre 
suffisamment les donateurs et financeurs publics, privés et surtout fédéraux en vue d’accompagner 
d’avantage notre manœuvre fédérale, regret, surtout, de ne pas avoir atteint l’objectif de rajeunissement  



 

 
 

 

des licencés à hauteur de 10% du total de licenciés pour garantir le renouvellement des générations les 
plus âgées et, donc, l’avenir du golf. En tout état de cause, qu’on le veuille ou non, volens nolens comme 
dirait les latinistes, dans le contexte économique contraint qui s’annonce, un travail de réflexion prospectif 
pour le futur devra être mené pour réaffirmer le rôle et l’architecture fédérale déconcentrée jusqu’à 
l’échelons du club et de l’Association sportive et reconsidérer les choix cruciaux à effectuer pour 
l’optimisation des moyens à leur accorder. 

 
 Nul n’est irremplaçable. C’est pourquoi, nous avons totale confiance en la capacité et au dynamisme 

de la nouvelle équipe élue pour poursuivre l’ouvrage avec sérénité sur la voie tracée et donner, 
assurément, un nouvel élan en s’adaptant aux défis de demain, en modernisant la gouvernance et en 
maintenant une belle harmonie opérationnelle entre tous les acteurs du terrain et notamment les écoles de 
golf pour conserver la ligue régionale et ses structures affiliées à une place de choix sur l’échiquier du golf 
français.  

En ce qui me concerne, je reste à la disposition du nouveau Président pour assurer la meilleure 
transition possible et finir, si j’en suis autorisé, deux dossiers touchant à la transition écologique : la 
finalisation du projet RSO de la Ligue en liaison avec le CROS et l’AFDA et le suivi d’un Appel à 
manifestation d’intérêt déposé auprès de la Conférence régionale du sport (CRdS) et de la Conférence 
des financeurs de la Région pour accompagner éventuellement les nouveaux clubs qui s’engageront dans 
le programme « Golf pour la Biodiversité ». 

 
Pour conclure, tous nos vœux accompagnent le nouveau Président de Ligue et ses talentueux 

collaborateurs et nous formulons, à nouveau, notre reconnaissance, à ceux et à celles qui à un moment 
ou à un autre nous ont fait confiance, soutenu, aidé parfois aimé y compris dans les services de la ffgolf. 
 

Pour un dernier message, j’aurai voulu être bref et aller à l’essentiel… C’est pas une surprise…je n’ai 
pas réussi… 

 
Merci de votre ultime attention… 
 
  
 
 
 

 


